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par Alain Brémond

Louis AnneMarie JosephTeissier est né à Lyon au 24 rue de la République, le 1er octobre 1851, de
Benoit Marie François, dit Bénédict Teissier* et de Marie Sophie Joséphine Raynaud. Témoins
à la déclaration : Alexandre Teissier, son grand-père, et Louis Raynaud, commissionnaire en
soierie, son oncle.Interne en médecine au concours de 1872, il soutient sa thèse à Paris en
1876. Il est reçu à l’agrégation au concours de 1878 et au médicat des hôpitaux de Lyon. Il
enseigne à Paris puis prend ses fonctions hospitalières à Lyon en 1878, d’abord à l’hôpital du
Perron puis à l’Hôtel-Dieu où il succède à son père. Il est nommé professeur de pathologie
interne en 1884, puis de clinique médicale de 1907 à 1923. Il a été administrateur des Hospices
civils de Lyon, membre associé de l’Académie nationale de médecine (1908-1926) et de la
Société d’anthropologie de Lyon en 1882 et membre du conseil en 1898. Il est aussi membre
de la société nationale de médecine de Lyon, de la société des sciences médicales de Lyon
et membre correspondant le la société anatomique de Paris et des académies de Médecine
de Bruxelles et de Rome. Il avait commencé sa carrière scientifique par plusieurs études sur
l’élimination des phosphates dans les urines et son lien avec les états pathologiques, puis il
travaille sur l’albuminurie où les étiologies possibles sont étudiées par des observations cliniques
minutieuses. Il a aussi défendu le rôle étiologique du bacille de Koch dans la tuberculose,
travaillé sur la fièvre typhoïde et analysé les conditions de sa transmission, ainsi que celle du
choléra, dans un rapport sur l’évacuation des eaux usées à Lyon. C’était, comme d’autres de
sa génération un observateur clinicien de grande précision comme en témoigne le très grand
nombre de ses publications cliniques. Il a été l’organisateur du retentissant XXXVe congrès de
l’Association française pour l’avancement des Sciences à Lyon en 1906, et à cette occasion, il a fait
produire une médaille commémorative par Paul Richer. Il présida activement le Syndicat des
Médecins du Rhône (1911). Pendant la guerre, il prit du service en qualité de médecin-principal
et apporta son concours à l’œuvre d’Assistance des convalescents militaires. Chevalier de la
Légion d’honneur à titre militaire par décret du 12 juillet 1898, puis commandeur en 1921. Il
avait épousé Marie Marguerite Eugénie Basset. Il meurt le 13 juin 1926 à son domicile, 108
chemin de l’Étoile-d’Alaï. Les derniers hommages lui seront rendus dans la salle Pasteur de
l’Hôtel-Dieu d’où son convoi partira pour le cimetière de Loyasse pour être inhumé avec son
père (Hours, 422).
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Académie

Il est élu le 3 décembre 1889 au 3e tour, face à Max Simon et à Lépine, au fauteuil 3, section
3 Sciences. Communications : Influence de l’altitude sur les variations de pression artérielle.
MEM 6 1901,Discours prononcé à Ambérieu-en-Bugey à l’occasion du centenaire de la naissance
deM. le Dr Amédée Bonnet.MEM 12 1912.
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Iconographie

Son effigie figure, à l’avers d’une plaquette, gravée par Paul Richer, qui lui a été offerte en 1909
pour le vingt-cinquième anniversaire de son enseignement professoral. Le revers le représente
dans son amphithéâtre dominé par le buste de son père, Bénédict Teissier*, observant le pouls
d’une malade. Un agrandissement de l’avers fut inauguré à la faculté en 1927. Sa photo a été
utilisée pour de la publicité pour l’Hémoglobine Deschiens.

Manuscrit

Ac.Ms360 f°301, Joseph Teissier à Clair Tisseur sur Pauca Paucis, 25 février 1894.

Publications

Nous retenons :Du diabète phosphatique, recherches sur l’élimination des phosphates par les
urines, conditions physiologiques modifiant l’élimination des phosphates, influence du régime
alimentaire, variations pathologiques, [thèse méd. n° 441], Paris : A. Parent 1876, 180 p., puis
Baillière, 1876, 176 p. –De la valeur thérapeutique des courants continus, thèse d’agrégation, Paris :
Tolmer et Isidor Joseph, 1878, 172 p., puis Baillière, 1878, 176 p. – Les égouts et fosses d’aisance de
la ville de Lyon, au point de vue de l’hygiène publique, rapport à la Soc. Nation. Méd., séance du
6 avril 1881, Lyon : Assoc. typogr., 1881, 24 p. – Sur les actions vaso-motrices symétriques, 1881. –
L’influenza de 1889-1890 en Russie, Rapport de mission adressé àM. le ministre de l’instruction
publique, Paris : J.-B. Baillière, 1891, VI + 78 p., 6 pl. – La grippe-influenza; étiologie, pathogénie,
formes cliniques, traitement. Leçons professées à la Faculté de médecine de Lyon par J. Teissier et
recueillies par le Dr Henri Frenkel, Paris : J.-B. Baillière, 1893, 176 p. – Avec Alphonse Laveran,
Nouveaux éléments de pathologie et de clinique médicales, Paris, J.-B. Baillière, 1894, XII +
786 p. – Rapports de l’intestin et du foie en pathologie, rapport au Congr. Français Méd., 2e
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session, Bordeaux, 1895, Paris : Baillière, 1895, 71 p. – Avec Joanny Roux, Essai de diagnostic
différentiel entre la syphilis artérielle, la syphilis méningée et la syphilis gommeuse de l’encéphale,
Évreux : C. Hérissey, 1898. – Les Maladies de l’Estomac, 1900. – Les Albuminuries curables
I, Paris : J.-B. Baillière, 1900. – Albuminurie prétuberculeuse et albuminurie paratuberculeuse,
Paris, impr. de la Semaine médicale, 1909, 31 p. – Préface de La fièvre typhoïde dans les pays
chauds (Régions prétropicales, Algérie) par M.-J.-C. Crespin, Paris : J.-B. Baillière, 1901, XII
+ 192 p. ◊ Le professeur Potain et son œuvre, s.l. s.n., 1901, 20 p. –Nouvelles recherches sur la
pathogénie, le diagnostic et les complications de l’aortite abdominale, Paris : J. Gainche, 1904, 43 p.
– Symptômes et complications de l’aortite sous-diaphragmatique, «angor abdominalis», œdème
intestinal aigu, Paris : Tancrède, 1910, 16 p. – Préface de Les désordres cliniques du battement
du cœur par Th. Lewis, Paris : Alcan, 1913, XI+173 p. – Avec L. Thévenot, Sérothérapie des
néphrites : indications et utilisation du sérum rénal de chèvre en thérapeutique, Paris : A. Poinat,
1914. – Les Albuminuries curables II. Albuminuries rénales, néphrites aiguës, albuminuries
de guerre, évolution des albuminuries résiduales, albuminuries tuberculeuses. Nouvelle édition
entièrement révisée, Paris : J.-B. Baillière, 1919, 107 p. – Préface de Les eaux minérales radio-
actives, émanothérapie générale et cures hydrominérales par M. Piéry et M. Milhaud, Paris : G.
Doin, 1924, 456 p.


